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eidé les Mélanie à vs moitse de eu 0e vi ES its D jé | 
notre côté, La tâche lui fut fa- | raient distraire les divisions néces- 


y M ont To à prunt du Caneda n'est remboursa- 


| C'est Vafsire dns heure à 
re DS Mie longs roll. province de Québec aurait 4ù envoyer. | ble que dans quinse ans ; 


‘aéroplanes pour” 


Dons 1e HE D aie 
avons démontré, il y a quelque 


cilitée il ests-vrai, per l'ardent 
amour de la Roumanie pour la 
France. Comme chacun sait, on 


saires pour empêcher l'avance rus- : l'aller et le retour après avoir 


se en Dobroudja — ou ailleurs le ! truit la voie ferrée, bombardé les 


long du Danube. . Les Roumains | convois de munitiofs, été, C'e 


&ieux, solennel, Puis, redressent 
Ja tête, et élevant son verre, d'un 


au lieu de 12,000, pour gagner ln vic- 
toire. ‘ , 


Pourquoi Québec aurait-il dû 


D il 


pe) de Ana 
us ar $50,000, 000, ils 


A a gg 


“ à n'auraient pas trouvé cette somme : 
temps que l'heure des Alliés était j n'a pas peuf de parler français en j ont déjà passé ce fleuve en noinbre | même assez près potr-tenter une Btsie qui mit debout tous les assis- fournir 140,000 homames aux com- ne 7 ro Te, pr 
venue. Dans un second, ous | Roumanie etiles trois grands jour. [sur les derrière de Mackensen | vraie expédition destinéé à couper tants : bats. actuels de tranchées, quand Dan Les, L'amant d'une 


avons fait ressortir que la bataille 
de la Somme, malgré son impor- | mai 
tance considérable, n’était, pour 
l'instant, qu'un épisode d’une 

grande bataille générale, livrée 
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ne, sont imprimés non pas en 
roumain, mais en français. Le 
mérite qui revient à monsieur 
Briand n'en est pas moins eonsi- 


qui n'a pas pu les en empêcher, définitivement les « 
C’est là un fait considérable, On | buches d'une past 
ne traverse pas commié cela en face 
d’une armée ennemie un fleuve de 
un mille de lurge et au courant ra- 


“A la France ! 
“Aux héros tombés sous Ver- 


Ontario n’y a pas 3,000 des siens? 

Que le Standard nous. prouve 
que, dans les derniers engage- 
ments, il y a eu plus de quatre ré- 
giments ontariens d'infanterie au 


inion est indiscutable. 
pur à ieu d'essayer d’atténuer le 
succès du dernier emprunt natio- 
nal, il nous semble que tous les 
bons Canadiens devraient en être 
fiers et en tirer un agua 


000 recrues ifs | faveur d'un jeune pays, qui, 
sur tous les fronts. Dans un troi- | dérable ; il est d’ailleurs reconnu | pide ! | suffisant pour faire suter ponts et ; i _ ser . pren seulement mn part à _. juste 
sième enfin, nous avons prouvé | par ia prese neutre et alliée dul De plus, tandisque l'armée Mae- tunnels, nombreux ‘dans ce pays | Le Révérend À. A. Hamilton, le | “ont presque toutes en de erre, mais trouve encore moyen 


que l'armée allemande était sur 
son déclin. 

Nous allcus voir aujourd’hui 
10. que le principal théâtre de la 
guerre, le nœud gordien, non seu- 
lement des questions d'Orient, 
mais des questions européennes vi- 
tales, se trouve, à l'heure actuelle, 
dans les Batkans; 20. que, comme 
conséquence naturelle de nos arti- 
cles deux et trois, et aussi de la 
grande offensive russe en Galicie 
et en Polxgve, les Alliés ont tou- 
tes les chances d'y être victorieux, 
de gagner par eonséquent la se- 
conde “manche” de la guerre, So- 
fia et Consteutinople, la première 
ayant été la Marne, et ia troisiè- 
me devant être, espérons-le, le 


monde entier. 

L'Allemagne a done perdu les 
deux premières “manches” de la 
bataille balkanique. 

Que va-t-elle pouvoir faire dans 
le développement purement mili- 
taire de cette lutte ? 

Dans notre dernier article, nous 
avons montré, preuves en mains, 
que l’armée allemande était très 
avancée sur son déclin. Nous n'y 
reviendrons pas. Faisons seule- 
ment remarquer que les empires 
centraux ont eu, en moins de cinq 
mois, plus d'un million d'hommes 
hors de combat, sur le front russe 
seulement; que les Allemands 
seuls ont perdu près de 600,000 
hommes devant Verdun et à peu 


kensen, comme le fait remarquer 
le général Cherfils, a des forces li- 
mitées, qu’elle ne peut presque 
plus en recevoir des Allemands 
trop occupés sur leurs deux fronts 
essentiels à soutenir une résistance 
qui fléchit sur tous les points, et 
que le peu qu’elle‘en doit attendre 
passe par un fil qui peut être cou- 
pé, au contraire, l’armée russe de 
la Dobroudja plonge, par une lar- 
ge avenue les régiments inépuisa- 
bles de la Russie, et elle peut les re- 
cevoir par deux bonnes voies fer- 
rées. L'armée russe de la Do- 
broudja n'est qu'un commence- 
ment ; les 150,000 Turco-Bulga- 
res de Mackensen sont presque une 
fin. 


montagneux, sur quelques milles. 
Si les deux bu trois mois nécessai- 
res pour reconstruire la ligne 
étaient employés à des attaques à 
fonds contre les. Bulgares et les 
Tures, ceux-ci livrés à leur seule 
production très modeste, seraient 
bientôt à court de canons et de mu- 
nitions et à la mereï des Alliés. Les 
Russes ont-ils dès maintenant les 
forces suffisantes pour tenter le 
coup ? C’est le sécret de leur état- 
major. Peut-être ne seront-ils prêts 
pour cette entreprise qu'au prin- 
temps et ne la commenceront-ils 
qu’alors, si la quéstion des Bal- 
kans n’est pas encore règlée à cette 
époque. 

Le communiqué annonçant le 


sermon, sous prétexte qu'ils ne 


que le gouvernement du Manitoba 
en avait fini d'un coup avec les 
écoles séparées et l’enseignement 
bilingue. 


de la congrégation se leva et mou- 
cha proprement son Révérend Ha- 
milton en lui disant que les faits 
allégués par lui étaient inexacts. 


faire fut de demander à son in- 
terlocuteur de se servir des jour- 
naux, et non de l’interrompre dans 


pasteur de la Zion Chureh, à Win- 
nipeg, à attaqué les catholiques de 
Québec, l’autre jour, au cours d’un 


s’enrôlaient pas assez, . 
1l exprima sa satisfaction de ce 


Mais tout-à-coup un particulier 


Tout ce que M. Hamilton put 


ou de blessés ontariens, dans le 
dernier mois, que la différence 
avec Québec ne vaut guère la pei- 


l’est de la même manière. Le gros 
chiffre des immigrants n'a pas 
cours dans cette comparaison. 


tranchéès, occupées dans les 22 au- 
tres services qui ne concernent pas 
les forces combattantes, entre au- 
tres l'artillerie. Il n’y a ni 140... 
000 Canadiens-français, ni 140, 
000 Ontariens au front. Quand 
notre confrère en aura compté 
quelques milliers des siens, ce sera 
le bout du monde. 

De fait, il y a si peu de morts 


ne d’être mentionnée, 
Si Québec est en défaut, Ontario 


e mettre son crédit au service 
d’une noble cause, - 

L’héroïsme dont les Canadiens 
font preuve sur les champs de ba- 
taille de l’Europe et le dévouement 
du pays aux instiutions britanni- 
ques sont une lorieuse semence 
qui fera germer ici, après la guer- 
re, les plus beaux fruits de paix et 
u rospérité. Le gouvernement 

en a raison de se féliciter de 

u. façon dont il accomplit son de- 
voir en ces temps difficiles et il 
ne compter que le succès de son 
ernier emprunt domestique est 


comme un enclos de sa politique 


militaire par les citoyens du 
nada, 


Verdun décorée 


—— 


Le président Poincaré s’est ren- 


du récemment sur le front. à Ver: 
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{ lo. Ïl nous a fallu deux ans un sombre bilan pour ls moitié kans ne semble done pas dou-|et l'étude attentive de la carte sont A ce pasteur étroit, ignorant et décorations que lui ont attribuées 
d'expérience de l'immobilité des! qe année ! plus de 2,000,000 teuse. les seules données que le publie en | bavard, on peut citer cette phrase El les chefs d'Etat des pays alliés. 11 


fronts de siège et de leur inviola- 
bilité, pour nous persuader qu'on 
devait aller, sur les espaces libres, 
chercher la guerre de mouvement, 


de soldats hors de combat et nous 
ne comptons pas ceux du front ita- 
lien ! 


Pendant ce temps, les Russes re- 


Si cela nous a paru un peu long 
c’est toujours pour la même rai- 
son on ne manipule pas des 
millions d'hommes comme un jeu 


général ait à sa disposition. Cela 
nous à amenés à faire cette remar- 
que. 


d’un autre ministre protestant, de 
Toronto, qui vient de faire une va- 
cance dans la province de Québec : 


“Si nous continuons à soulever 


demandé au peuple canadien de 
souscrire un nouvel emprunt de 
guerre de cent millions de dollars, 
remboursable dans 


Le ministre des finances avait 


uinze aan 


a salué la ville héroi ue dans un 
émouvant discours, qui a terminé 
par ces 


nes : 
“Messieurs, à la ville de Verdun, 
souffert pour la France, à la 


a 
le de Verdun qui s'est sacrifiéo 


la seule féconde en résultats déci- x ; y x de cartes, Le général Sarrail, entre|  Lloyd-George à Verdun des controverses dé races au Cana- | rapportant un peu plus de 5 pour 
sifa Es trouve que la chose | Pronsient près de 25,000 mille! it dos difficultés à ré. . da, qui sait si la bataille ne se | cent par année. On annonce main. | Pour la sainte cause du droit éter- 
q de . tenant fficiellement ue cette 0 à la ville de Verdun dont les 
) n'est possible que dans les Bal- “Es Rega er 6 té soudre qui auraient épouvanté| Le 8 septembre, les officiers de | transportera pas de l’Aisne et de la sq Papa aété ail "À deux | héroïques auront laissé. 
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tège hors ligne pour comprendre 
que la défaite totale et rapide de 
la Bulgarie, entraînant celle de la 
Turquie, sera le choc le plus im- 
portant que le colosse boche aura 
subi depuis la bataille de la Mar- 
ne. Il ne sera pas encore terrassé 
mais au moins un de ses genoux 
touchera terre. Pour s'en con- 
vaincre, il suffit de regarder la car- 
te et de lire ies communiqués. 


Or, les Allemands ont été im- 
puissants à empêcher cela, même 
en faisant appel à des divisions 
turques pour boucher les trous 
faits dans les leurs sur le front 
russe, 

Leur situation n'est donc pas 
rose, Elle est même critique, com- 
me nous allons le voir. 

Il est manifeste que les opéra- 


, de Russes, d'Anglais, d'1- 
. d’Albanais, véritable tour 
de Babel, ayant chacun leur base 
individuelle de ravitaillement à 
établir et n’était reliés à leurs 
divers patries que par un port uni- 
que, avec, sur ses derrières, un 
pays trahi par une reine boclie ei 
qui pouvait le prendre à revers, 
Sarrail avait à résoudre un pro- 
blème qui n'était pas ordinuire, 1] 


Lloyd George. - Le ministre de la 
Guerre britannique a partagé le dé- 
jeuner qu’ils prennent dans les ca- 
semates de la citadelle, à une pro- 
tondeur qui défie tous les bombar- 
dements. A la fin du repas, en ré- 
ponse à un toast qui lui avait été 
porté par le général Dubois, gou- 


verneur de Verdun, le ministre 


mes pouvaient amener Français et 


uns contre les autres. Après ma 
visite chez les Canadiens-français, 
j'en suis venu à la conclusion 
qu'on a dit plusieurs mensonges 
sur leur compte et j’ai décidé d’em- 
ployer le reste de mes jours à en- 
courager l'er 
au Canada.” 


Anglais du Canada à se battre les}, 


l'endurance chrétienne 


ceux qui prétendent encore, mais 
d’une voix affaiblie, que le gouver. 


torat est mécontent de voir l’aug- 


tionale, nous puovons répondre, 
cette année comme l’année derniè- 


“is canadien tout entier approuve 
L Ds de la participation de 


nement en fait trop et que l’élec- 


mentation énorme de la dette na- 


des Belges, la Croix 


à no de Ka Met da | Sri 
reur de Russie, a de Suint- . 


eürges. 
“Au nom de Sa Majesté le roi 


de {ande-Bretagne et d'Irlande, 


la “Military Cross ” 

“Au nom de Sa Majesté le roi 
d'Italie, la médaille d’or de la va- 
lcur militaire ; 

“Au nom de Sa Majesté le roi 
e T£opold 
ler ; 

4 Au nom de Sa Majesté le roi de 


\ La question de l'Autriche, PS tions de Dore. armee d'Orient, au parait y être arrivé pour le terups anglais a prenoncé l'émouvante al- IL NE L'AIME PAS ! ue c’est avec l argent prêté par Serbie o de Hal Altesse le rince 
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mé, et, l'Allemagne restant seule, 
l'attaque suprême pourra se pro- 
duire partout et en même temps. 
C’est alors que le front occidental 
reprendra son rôle décisif. Mais, 


Sans doute, si l’armée bulgare du 
sud était assez forte pour faire de- 
vant Salonique un front inviola- 
ble, et pour y immobiliser notre 
armée d'Orient, le résultat serait 


la semaine dernière sur tous les 
fronts européens et asiatiques. 

Quel sera l'objectif de l’armée 
Russe de Dobroudja ? Sofia on 
Constantinople ? 


dire la joie que vous m'avez faite 
en m'invitant à m'asseoir à la ta- 
ble de vos officiers, au cœur même 
de votre citadelle de Verdun. Je 
suis heureux de les voir réunis au- 


parole à Nicolet le ter octobre, a 
fait cette appréciation de sir Wil- 
frid Laurier : 
le plus néfaste que ce pays ait pro- 
duit. 


Il a été le politicien 


A leur récent “râlement”’ de Ni- 
colet, messieurs les nationalistes 
ont encore versé des larmes de ero- 

codile sur les malheurs de ce pau- 
vre Baptiste qui va être ruiné par 
la guerre. En attendant, Baptiste 


de Monténégro, la médaille d’or 
Obilitheh ; 

“Au nom du gouvernement de 
la République, la Croix de ia Lé- 
gion d'honneur et la Croix de 
guerre française.” 


‘ins inci ‘y a jamais qu’ i et a ————— e pas trop _ 
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es à celui 


gurdcées, 
d'un village dont la moitié est pri- 
l'autre 


proportions 


se d'assaut moitié est. 
dans ce cas, bien près de succom- 
ber. 

Ce serait certainement le résul- 
tat le plus écrasant à obtenir contre 
les empires centraux, qu'une en- 
trée triomphale au sud des Bal. 
kans; 
tul à remporter là une grande vic- 
toire 


nous avons un intérêt capi- 


Les Allemands ont un inté- 


d'une flanc-garde colossale, Reste- 
rait à enrayer l'attaque russe par 
la Dobroudja. Or, que peuvent 
faire les Boches ? Le question est 
toute là. Jusqu'à présent, on n'a 
signale sur le Danube que deux di- 
visions allemandes, la 101ième et 
Ajoutées aux 120,000 
l'armée du nord, et 


le 105ième. 

Bulgnres de 
additionnés de quelques tures, le 
tout sous les ordres de Mackensen, 
cela représente 150.000 hommes. 


le Bulgare, vassal de l'Allemagne. tent la garde de ces murailles in- 


violables. Le nom de Verdun suf- 
fira à évoquer, dans l’histoire de 
tous les siècles, un souvenir impé- 
rissable, Aucun des grands faits 
d'armes, dont l'histoire de la Fran- 
ce est remplie, ne témoigne mieux 
des hautes qualités de l'armée 
et du peuple français, et cette 
bravoure et ce dévouement à la pa- 
trie, auxquels le monde a toujours 
rendu hommage. 


C'est donc contre lui que vont con- 
verger toutes les opérations.  Dé- 
truire l’armée bulgare, tel est le 
principal objectif russe. Celle-ci 
battue, n'ira pas retraiter sur Cons- 
tantinople, elle rétrogradera pour 
défendre la capitale bulgare: c'est 
là notre réponse. 

Sofia est le carrefour des che- 
mins qui mènent à Constantnople 


et à Budapest, à Vienne et à Ber- se sont renforcés 


berté, hier, les journalistes que le 
juge Galt avait emprisonnés et 
chargés d’'amendes pour mépris de 
cour. 


son frère n'avait pas pouvoir, en 


Le juge Haggart a remis en li. 


Le juge Haggart déclare que 


sa qualité de commissaire, de som- 
mer les journalistes et de leur n- 
poser punition. 


prend rien à la compassion de ces 
tristes augures. 

D'autre part, nous remarquons 
que certains députés rouges, entre 
autres le superlificoquentieux M. 
Chs. A. Gauvreau, de Témiscoua- 
ta, continuent de ‘chanter à leurs 
électeurs que c'en est assez de mil- 
lions à gaspiller pue la France et 
pour l’ Angleterre ! Ces lâches hy- 
pocrites s’imaginent que le peuple 
est trop bête pour se rappeler que 
le parti libéral, sir Wilfrid Lau- 
tier en tête, approuve le principe 
de la participation du Canada à la 


Ottawa,9.—Les autorités annon- 
cent que le partage principal des 
souscriptions au deuxième em- 
prunt de guerre a été fait en pre- 
nant en considération les meilleurs 
intérêts du ra I] est définiti- 
vement réglé que la souscription 
de 850,000 000 faite par les ban- 
ques canadiennes ne sera pas ac- 
ceptée, pour la bonne raison que 
le montant requis a été surcouvert 
par les offres particuliers. 

Les souscriptions seront parta- 
gées comme suit : 
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reprennent l'offensive en Transyl- 
vanie; mais ils «e retirent de 
Kronstadt, qu'ils avaient occupé à 
leur entrée en guerre. 

.. 

Parik, 10.—Rien de spécial sur 
le front-onest, 

En Tracsstvanie, les Roumains 
retraitent sur toute leur ligne ex- 
cepté dans la vallée du Maros. 
Cette retraite est peu profonde. 

.. 


Violente bataille sur le front 
italien. 

.. 

La situation en Macédoine est 
décrite comme très favorable aux 
Alliés, 

.. 

Paris, 11.-—Les Français s'em- 
parent du ;:llage de Bouvent, au 
sud de la Soinme, et font 1200 pri- 
sonniers d’un coup. 

Les Anglais fortifient leurs po-1- 


tions au sud d’Ancre. 
. 


Peu de nouvelles du front Est. 
En Macédoine les Alliés font de 
sensibles progrès. 
. 
En Transylvanie, les Roumains 
reculent encore devant les forces 
austro-allemandes, 


L'opinion de son père 


M. Hughes LeRoux raconte 
comment, «au cours d’un voyage en 
Grèce, ayant été l'hôte du roi 
Georges, père du roi Constantin, 
il en reçut les confidences suivan- 
tes : 

“Deux jours plus tard, le roi me 
reeut en audience de congé. 

Ïl purla avec ce dandysme qui 
était un de ses charmes. [1 me ra- 
conta qu'il continuait de recevoir 
à peu près chaque semaine ce qu'il 
appelait les ‘mandements” de sa 
mère la reire Louise. 

—Elle envoie ainsi, me dital, à 
ses enfants impériaux et royaux, 
une lettre circulaire. Elle contient 
des conseils que l’on a presque tou- 
jours intérêt à suivre, car ma mère 
est douée d'un grand sens politi- 
que. Je voudrais le voir se propu- 
ger duns ses petits-enfants. 

Puis, sans transition, il deman- 
da : 

—Quelle impression mes fils 
ont-ils produite sur nos visiteurs ? | 

J'avais à répondre des choses ai 
mables et vraies. Le roi ne m'en 
donna pas le temps. 

Il déclara : 

—-Voilà mon fils ainé, Constan- 
tin, que le peuple appelle, par bon 
ne grâce, le Diadoque. Je pase | 
mon temps à lui répéter que nous 
ne sommes rien ici, rien en dehors | 
de ia volonté du peuple qui nous a1 
adoptés. Je le mets en garde con 
tre les couvs de tête, contre la pen- 
sée que l'on peut trancher ie du | 
“prince de droit divin.” Par con- | 
tre, je devine que mon fils Geor- | 
ges a su prendre le cœur de tous. | 
Celui-là n'avait pas besoin de naï- | 
tre à côté d'un trône pour faire | 
son chemin dans le monde. Il 
est doué et il est bon. Il est un of- 
ficier de marine distingué. J'en 

le comme un homme qui est 
Fute du métier. (C’est dom- 
mage que nous n’ayons pas à met- 
tre à sa disposition les navires qu'il 
mériterait de commander ! 

Là-dessus, le roi Georges me re- 
mit la croix d’officier d’un ordre 
dont j'avais tout justement admi- | 
ré le beau ruban bleu pâle ea tra- | 


vers de l'uniforme du prince Geor- | 
ges, son fiis préféré : l'ordre du | 
“Sauveur de Grèæ”’. 


| 


LES HEROS DE LA MER 


| 
| 


On ne célébrera jamais assez | 
l'héroïsme prestigieux de nos poi- | 


lus, qui reculent jusqu'à l'infini | pour la défense du sol — et la con- | 
| quête du monde. 


les bornes de l'admiration. 
Mais il ne ‘aut pas admirer que | 
ceux qui, sur terre, dans les tran- | 
chées, sous la mitraille boche, ré- | 
sisient, s'obstinent et finisent par | 
vaincre : triomphe de l'idée sur | 
la force brutale !... 
.S'ils sont merveilleux, d'autres 
ne le sont pas moins. Ce sont nos | 
marins, — pêc\eurs normands, 


gcons, bretons et provençaux, — 


| naufragés, 


| laise” : 


: 
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que l’appel de la Patrie a arrachés 
à leurs lignes, à leurs filets, à leurs 
voiles, à leurs avirons, et qui, stoi- 
quement, marchent, eux aussi, à 
la mort glorieuse. 

Ceux-la on ne songe pas suffi- 
samment à eux. C’est parce qu'on 
ne les connaît guère. Ils vivent 
éloignés des villes, de l’intérieur, et 
les terriens ne connaissent guère 
leurs exploits que par'de brefs 
communiqués qui, de loin en loin, 
viennent rappeler leur héroiïs- 
me !... Et pourtant !... 

Dans une lettre poignante, an- 
goissante, sublime, l’un de ces su- 
perbes et merveilleux soldats de la 
mer conte — en s’effaçant lui-mé- 
me — l’admirable conduite de son 
chef, le lieutenant de vaisseau Bi- 
nos de Pombarat, commandant du 
torpilleur la “Fourche.” 

Il faut lire ces lignes, écrites 
dans un langage robuste de simple. 
Je cite : 

Notre bateau cinglait vers la 
Grèce. Brusquement, on aperçoit 
le périscope d'un sous-marin boche 


[à n'en pas douter, On manœuvre 


pour s’en éloigner à grande vitesse, 
trop tard !... Pan !... Un choc, 
un frémissement et tout de suite la 
“Fourche” donne de la bande à 
tribord. C'est une torpille !.... 
Notre petit bateau se casse en 
deux. En une demi-minute il était 
coulé, 

Naturellement, l'équipage n'’a- 
vait pas attendu ce dénouement 
pour se jeter à la mer. 

— A l'eau les gars !... 
le commandant. 

Et bientôt tout le monde bar- 
botait tirant sa coupe à travers les 
vagues, — cherchant des épaves où 
s'accrocher. 

Minutes d'angoises !... On a 
peine à s’imaginer l'effrovable hor- 
reur de cette lutte éperdue contre 
l'engloutissement — la mort. 

Quelques planches flottent, de 
ci, de là. On les empoigne, on s'y 
cramponne. Mais — et c’est là un 
fait caractéristique, — les marins 
de la “Fourche” n'ont pas perdu 
de vue leurs chefs — et ceux-ci les 
encouragent de la voix et du geste. 

Un offieier voit, auprès de lui, 
un de ses “hommes qui, n'ayant 
pas de ceinture de sauvetage, flé- 
chit et est prêt à couler. 

— Prends-ça, grommele-t-il. 

Et il se débarrasse de sa ceinture 
à lui, et la tend au matelot. 

Un  quartier-maitre, excellent 
nageur, multiplie ses efforts... Il 
va de l’un à l’autre, les soutenant, 


avait crié 


| les amenant vers les bouées impro- 


visées que forment les épar es. 

Et jamais le contact n'est perdu 
entre les marins et ceux qui les 
commandent. Mais on a beau son- 
der l'horizon, rien n'apparaît — 


aucun secours, —et un décourage- | 


ment saisit quelques-uns. 

— Bah ! goguenarde le lieute- 
nant de vaisseau Binos de Pomba- 
rat, on nous en tirera, soyez-en 
sûrs !... 

Et il lance, une fois encore, ce 
mot bien français : 

— ‘Courage !... 

Devant ce tranquille héroïsme, 
malgré la situation effroyable dans 
laquelle ilse se débattent, malgré 
la houle hostile, malgré la proxi- 
mité vraisemblable des ennemis, 


»” 


| qui peuvent survenir, et — on a vu 


infâme — couler les 
les mnatelots de la 
“Fourche” se sentent réconfortés. 

Et, au milieu des flots grondants, 
se soutenant à grand'peine, sur les 
profondeurs de l’abime, ils enton- 
nent l’admirable chant de Liberté 
et de Gloire, qui a servi aux gro- 
£hards d'autrefois à s'entrainer 


cette chose 


Oui. Sur la mer démontée, dans 
la menace du vent et des flots: re- 
tentit tout à coup sortant de ses 
bouches, à ras de l’eau, qui peut- 
être seront muettes tout à l’heure, 
la sublime, l’immortelle “Marseil- 
» 


Allons enfants de la Patrie !... 
Jamais l'hymne passionné de 
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début de leur carrière 

D TU rent 
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venues des détraquées, par 
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ne sont j'étais naturellement incapable 
vendues de porte en moindre travail. Lorsque je me d6- 
que les PILULES| jai d'écrire an médecin de la Com- 
la grande SPECIALI- Franco-Américaine, 
re de qui pagnie Chimique 
femme, À gt c'était pour pouvoir dire que tout 
gp à avait été essayé, car mon espoir de ° 
Euérir était bien faible. Je reçus de 
bons 
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Rouget de’ l’Isle n'avait peut-être 
été chanté dans des circonstances 
aussi tragiquement pathétiques. | 
Et n'est-ce pas le sublime de la! 
vaillance que rette évocation de la 
Patrie, loin de la terre solide, en 
plein élément perfide de mort?... 

Le record du “Vengeur”’ est liat- 
tu ! 

Eux, les marins de l’amira Vil- 
laret de Joyeuse, sentaient dn 
moins, sous leurs pieds, le pont 
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Avocats et Notaires 


Argent à prêter sur hypothèques. 
Placements de capitaux privés 


BUREAUX : 
401 Rloc Somerset, Ave. du Portage 
WINNIPEG 


W. B/ Towens 
Louis P. Roy 


| 
Dubuc, Towais & Roy 


A. J. H. Dusuc 
| Consul Belge 


Avocats et Notaires 
BUREAUX : 
| 201 et 205 Edifice Somerset 
| Avenue du Portage 
WINNIPEG 


Téléphone Main 623 
Casier Postal 443 


J. A. Braupres, B.A, J. Moxnor, B.A. 


Beaupré & Mondor 


AVOCATS, NOTAIRES, ETC. 
312 Edifice Mclntyre 

| Winnipeg, — 
Téléphone Main 1554 


EL BETOURNAY, B. A 


AVOCAT | 


Bureau : Coin des rues Provencher et 
Aulueau, St-Bouiface. Tél. M:-9068 


Résidence : 121 rue Dumoulin, St-Boni- 
face. Tél M. 2797 


Heunes DE BUREAU : 
ldesè9am 1à3e4æ8à9pm 
| 


J. GRYMONPRE 


Notaire Publie, J. P. 
Licencié en Fa-< de la Faculté 


Telephone Main 1886 
283 Avenuz PaoOvENCHES 
ST-BOUNIFACE 
Agent d'immeubles, Prêts hypothé- 
| caires, Assurances. 
De Notaris Speckt Vlaamsch 


NOTAIRE 
Achat et Vehte de Propriétés 


Recouvrements de loyers et paie- 
ments. Prêts. Assurances. 


300 Nanton Bullting, Winnipeg | Abonnez-vous au ‘’MANI-| Petites Annonces du ‘’Mani- 
TOBA"' $L00 par année. ton." 


Téi. M. 2143 


Manitoba | 


Dr. F. LACHANCE 
Des Hôpitaux de Paris 
Spécialité : 
CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 
Consultations: de 2 à 5 p.m. 
Téléphones : 

Bureau: Main 2604-—Rés. Main 2613 
Bureau : tHioc oomerset 
Chambre 438 


Avenue du Portage WINNIPEG 


Dr. N. LAURENDEAU 
Ex-Interne de l'Hôpital 8t-Bonitncs 
Bureau et résidence : 

163 Avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphéée Main 1392 
HEURES DE CONSULTATIONS : 
8à9am 1 à 5 p.m. 

7 à 84 p.m. 

Visite tous les jou-s à l'Hôpital 
de St-Boniface 


DENTISTE 


Gradué du Collège Dentaire de Chi- 
cago, Lauréat du Collège Den- 
taire de la Nouvelle Orléans, 
membre fondateur de la 
société de Stomatologie 


Nouvelle adresse : 
856—RUE MAIN—356 


Bâtisse de la Great-West Permanent 
Loan Co. au 7ème étage 


Les enfants peuvent acheter jei 
AVEC SUR TE 


Lorsque vous ne pouvez venir 
vous-mêmes, ou si vousne pou- 
vez pas téléphoner votre comman- 
de, envoyez l’uu de vos enfants. 
| Les plus petits seront servis avec 


{la même attention que les adultes. | 


| Les enfants sont les bienvenus 
|ici. 


| 


Pharmacten-Opticien 
| Téléphone Main 5604 


Saint-Boniface, Man. 


ALFRED U. LEBEL 


Tél Main 3013 
AVOCAT — NOTAIRE 


10 Edifice Banque d’Hochelaga 
Winnipeg 


Reglements de Homesteads 


Il a été décidé de donner protection, 
durant la saison de la récolte et des 
battages, à tous les homesteaders qui 
demanderont à s'engager po 
coltes. 

Ceci cependant ne s'applique pas 
aux détenteurs d'entrées imparfaites 
par procuration. 

Les applicants peuvent s'adresser 


IF. DE GRAMO NT 


L'absence du homestead pendant 
l'engagement aux récoltes ne peut pas 
rompter comme résidence. 

E. WINDMEYER, 
Agent, des Terres du Dominion. 


Faites-leur faire vos achats. 


R. A. McRUER 
| 


des er1ployés. J'eus bientôt du sou- \ 
lagement, je pus sortir du lit, re- 
m'occuper i 
Le 
vérita- 
| ble et 
| seul 
E Authen- . 
tique. \ 
Méfiez- CY, 
| vous des | À /24 La suie, la graisse ou les traces 
imite. = de brûlures disparaissent rapide- | 
| ti ment sur les marmites avec l’em- à qi 
ons ploi de l’eau chaude et du A} 
vendues Un 
sur GOLD DUST 
les à ques 
mérites email pers nel : _ | . 
du artiele. : ( 
INIMENT 
MINARD 
Minard’s ' 
Liniment 
cv. 1t4, 
L. 
M, GRYMONPRE & P.FONTAINE | 
57 AVENUE PROVENCHER 
TELKPHONE MAIN 4980 . : 
ELECTRICITE Canadian Northern Railway 
Fournitures C'appareils et installation : 
de: Poêles Flectriques, Moulins à 
Laver, Fers à l'epasser, Ven- / 
tilateurs, Lampes Tungsten 
Frtimotion Jourvies eur demande TE À Vancouver, Victoria, Westmiuster, B C. 
Dr. W. LEMAIRE |E yyyelle Rout pou ks Cotes du Paciig | 
Ÿ MÉDECIN VÉTÉRINAIRE OUVE 6 É j ù 6 Le 
Buredu rt Résidénos: Convois éclairés à la lumière électrique à 
11 rue Horace, Norwood Chars-observatoire 
PHOXE Mais 5253 Laissent Winnipeg dimanche, mercredi ,vendredi, à 10.30 p.m. 
HOITAL PRIVÉ, Billets d'excursion bous pour le retour ° 
Jos. TURNER, Prés. G. CLARKE, Sec-Trés jusqu'au 80 avrtl 1916 
Û j Pur informations et billets, adressez-vous aux agents du Canadi 
STANDARD P UMBINE COYE sem. R° CRÉELMAN, de 
| ingénieurs en systèmes de chauffage Agent général pour les passagers. Winnipeg, Man. 
et ventilation; plombiers au cou- 
rant des exigences de l'hygiène ; 
posent les appareils d’é- —— 


clairage au gaz, etc. | 

[296 RUE FORT, WINNIPEG, MAN. | j. D AOUST, Tec. Marx 5598 E. DUGAL, Ter. Mare 7469 
| Téléphone Main 529 

| Gérant : J. R. Turner, 46 Ave. Proven- 

! 


sta | DAOUST ET DUGAL 


Marchands en gros lon 25 
Plomberie, Chauffage, Couvertures, ù 
A Corniches et Plafonds Métalliques. 

PAIN PARPAIT [née Rén@u ce tee RAS Rai mu 


L'excellence du 
“CANADA BREAD” . Boîte Postale 159 


259 Avenue Provencher, St-Boniface, Man 


pour tout ce qui regarde la plomberie 
et les appareils de chauffage à 
l'eau chaude et à la vapeur 


Fabrigné dans une 
boulangerie des plus modernes 
avec les machineries les plus récentes 
sous les soins de boulangers experts, 


Le prix du / 
CANADA BREAD 


est le même one celui du pain ordinaire 
Réciamez toujours 


CANADA BREAD 


7 cents le Pain 
Phone Sherbrooke, 


C’est que vous pouvez avoir des FACTURES, 
ETATS DE COMPTES, ENVELOPPES, 
ENTETES DE LETTRES, CIRCULAIRES, | ' 


CARTES D'AFFAIRES, et FORMULES DE 
TOUS GENRES, à bas priz. Travail de qua- 


lité supérieure. Attention spéciale auz com- 
mandes réfües par la poste -:- -: -: -: 


Le Manitoba 


2013 || 


42 ovenue Provencher 
Téléphone : Main 3377 


N'oubliez pas de lire les 
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insaisi plus terrible encore 
que l'autre, qu'est l'eau des abi- 


qui font les héros, trouvèrent enco- 
re des forces pour crier : 

—<jare !... il pleut des torpil- 
les par ici !...Ne stoppez pas !... 

On les accueillit au passage. Ils 
étaient sauvés. 

Tout de même, eonelut le marin 
qui m'écrit, je n'aurais pas cru 
qu'on pût s'en tirer, Un de mes 
camarades m'a avoué qu'il déses- 
pérait et qu'à bout de force il allait 
se later couler quand quelqu'un 
avait entonné la “Marseillaise” : 
ce que ça vous remonte ce machin- 
là !... 

Oui, certes, ça vous remonte, 
mais il faut pour cela que le res- 
sort soit bon, et qu'il y ait quel- 
qu'un qui le manœuvre. 

marins de la ‘Fourche’, 
auxquels reSemblent tous les ma- 
rins de Franee, ont prouvé une 
fois de plus, qu'ils ne manquent 
pas de resort — et que leurs offi- 
ciers sont de merveilleux entrai- 
neurs d'hommes, des gars qui 
n'ont pas froid aux yeux. 


MENSONGE ALLEMAND 


LE MINISTRE DES AFFAIRES 
ETRANGERES DK LA BELGIQUE 
APPORTE UN VIOLENT DEMEN- 
TI A LA LEGENDE QUI VEUT 
QUE SON PAYS AIT PU UN 
TRAITÉE SECRET AVEC L'AN- 
AHAAMTERRE, .s 


Le Havre, 6.—Le baron Beyens, 
ministre des Affaires étrangères de 
Belgique, a déclaré, au cours d’une 
entrevue au correspondant de la 
Press Associée, que “la Belgique 
allait reconquérir sa place sous le 
ciel et jouir.de sa complète liberté 
et indépendance.” 

M. Beyens a joué un rôle im- | 
portant au début de la guerre ; il| 
représentait la Belgique à Berlin, | 
et de concert avec les ambassadeurs | 
de France, d'Angleterre et de | 
Russie, il a multiplié les démar- 
ches pour éviter À conflit euro- 
péen. Il a décrit dans un volume, 
“La semaine tragique,” la crise 
pathétique qui a entraîné l'Euro- 
pe dans le gouffre de la guerre. 

A peine pisenté au représen- 
tant & la Presse Associée, le baron 
a manifesté son vif plaisir de par- 
ler à un Américain, pour remer- 
cier la nation américaine de l'aide | 
si opportune et si efficace qu'elle a | 
donnée au peuple belge, dans les 
heures d'angoisse et d'horreur qu'il 


a traversées depuis le commence | 
ment de la guerre. Il a également | THE GARDEN f ALLA | 


pavé un tribut d'hommage au mi- 
nistre américain à Bruxelles pour | 
tous les secours qu'il a réussi à fai- | 
re distribuer aux populations affli- | 
vées ; grâce à l'intervention dis- 
crète de M. Whitlock, les rigueurs | 
de  !l’administrution allemande 
dans la Belgique envahie se sont 
appesanties avec moins de barba- 


| 
! 
rie sur le malheureux peuple cons- | 


F . | 
terné. ‘‘A tous ces nobles CIOYeDS | Jouée par la troupe d'Angleterre qui a | 


d'Amérique, qui ont témoigné 
tunt de sympathie à mon pays, | 
} apporte, dit le baron, le merc1 de | 
ia Belgique reconnaissante.” | 

Passant ensuite à la situation in: | 
ternationale, qui l'intéresse au plus 
haut point, depuis qu'il a assumé 
les fonctions LA ministre des Af- 
faires étrangères, le baron Beyens 
a dit : “Nous avions toutes les rai- 
sous du monde à rester en paix 
avec l'Allemagne. Nous avions au 


CHEMIN DE FER DU GOUVERNEMENT 
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_ seignements désirés . M E SABOURIN, 
Agent pour les Passagers et ce qai concerne les billets, 


se trouvent 
“his 3 4 7. 
CE Diners de sen. 
cause fréquemment | 


toujours l'autointorication ou l'empoi- 
sonnement de soi-méme— car “Fruit- 
a-tives”’ agit délicatement sur les intes- 
tins, les rognons et la peau, fortifie les 
intestins el tonifie tout le système 


50e. la boîte, 6 pour 2.50, grandeur 
échantillon, 25e. Chez tous les phar- 
maciens, ou envoyé franc de port, sur 
réception du prix, par Fruit-a-tives 
Limited, Ottawa. 


Sont saus contredit les 
plus en vogue. En 
achetant une montre de 
Birke, vous êtes sûrs 
d’avoir la montre qu'il 
vous faut. 
sur toutes nos montres 
est très vicille; car cha- 
que montre de Birks 
est d’une qnalité supé- 
rieure, surtout quand 
on tient compte du prix 
d'acquisition. 

Nouc attirons votre atten- 
tion sur les montres de Birks 


HENRY BIBKS & SONS 


LIMITED 


Porte & Markle 
Gérants-Directeurs 
Winnipeg 

On parle français 


CETTE SEMAINE 
Matinées mercredi et samedi 


TOUTE 
LA SEMAINE PROCHAINE 


Matinées mercredi et samedi 


“ HOBSONS CHOICE 


Comédie du plus haut intérêt 


par HAROLD BRIGHOUSE 


monté cette pièce. Cette troupe ar- 

rive de New-York, Boston et Chicago. 
Vente au guichet vendredi. 

Soirées, 81.50 à 25e. Mat., 81 à 25e 


Fournitures générales pour automobiles 


f \_ Le, 


ich de service 
The Norw.odûd Garage 


contraire de nombreux Allemands | Coin des rues Horace et Saint-Joseph 


parmi nous, comme vous, en Arué- 
rique, et plus'eurs de nos citoyens 
parlent l'allemand. De notre côté 
un esprit de bonne entente et de 
confiance régnait partout. 
“L'Allemagne a cherché à ri- 


Tél Main 2498 
Nous vendons les automotules FORD, 


les moins cuüteuse:, les meilleures. 


Nous avons en magasin un assortiment 


de rechange pour les 


pandre la légende que la Belgique | ser and are FORD. 


avait passé un traité secret avec | 
l'Angleterre au sujet d'Anvers | 
Mais, c'est faux. 1} n'existe pas de | 
semblable traité et ne saurait en | 
exister S'il existait j'en saurais quel | 
que chose, moi qui suis le ministre | 
des Affaires étrangères; et j'affir- 
me que cette légende est une pure | 
invention allemande; elle est un 
crime pour la Be\yique, aux yeux | 
du monde entier.” 

Le baron justifie la Belgique d’a- 
voir refus l'entrée de son terri- 


toire à l'Allemand envahisæeur | fardeau 
tout comme elk: l'aurait refusé à la | ses nobles et pui 


France ou à l'Angleterre, si æ, 


deux pays se fussent avisés de vio- 

ler sa neutralité. “La Belgique a 

fait son devoir, et l'univers l’a 

prouvée en lui manifestant son ad- 

miration pour son action si héroïi- 
ue. 

“La * Belgique obtiendra com- 
arr pour ses sacrifices, dit le 
aron en terminant, lorsque sa 
eine indépendance lui sera ren- 


ue. Elle a porté sa part du lourd 
A cûté de 
[ ts alliés, elle 

le portera jusqu’à la fin.” 


. “Fruit-a-tives” guérit. 


64 ANS DE VIE Une marchandise qui retient la | 
popuiarité d’un pays pendant 64 aus doit avoir de la valeur. 


LES ALLUMETTES EDDY 


ont été de la bonne marchandise dès 1351. Comme les autres 
produits de la maison: sacs en papier et cuves, ces allumettes 
sont considérées comme de première qualité par tous les Ca- 
nadiens loyaux. 


FAITES AU CANADA 


The E. B. EDDY CO, Limited 
Hull, Canada. 


Ce que fait la renommée? 
Demandez aux cuisi- 
niers qui se servent 
de la 


OUF 


AS à 
AURA A 


Ré 


RICHARD-BELIVEAT, ui 


Agents et Importateurs 


330 RUE MAIN — — WINNIPEG 


WHISKEYS, VINS, LIQUEURS BIERES 
Prix pour le Manitoba 
WHISKEY CANADIEN 
Rye “Extra Special” 10 ans 
Rye “Extra Special” 10 ans...... 


4 
Gooderham & Worts “Specitl”.... RE 5. 
Gooderham & Worts “Ordinaire”. e x : 3. 
5 
4 
3 


Gallon 
$41.25 


Canadian Club 
Imperial 


WHISKEY ECOSSAIS 


Wm. FOULD'S & CIE. 


Sandy Tamson 
1 Diamant 
2? Diamants 

3 Diamants .::..:::52 ses esse ce 


| MACKIE & CIE. 


| White Horse Cellar....................... 

| DEWARSS. | 

| Liqueure Extra Spéciale ................. 
Liqueure Spéciale ......................., 

| BhÉCIRL EE sc snes ina sie pacs 

WALKERSS. 

| Kilmarnack, Etiquette Blanche , 

| Kilmarnack, Etiquette Noir .............. 2. 

| 

Î 


COGNAC FRANÇAIS 


FISET & CIE. 
Une Etoile: :..::::.:6:425mus eue .25 
Deux Etoiles .50 
Trois Etoiles .75 


JOHN DEKUYPER & SONS. 
Caisse Rouge, 15 grandes bouteilles...... .65 
Caisse Verte, 12 demi bouteilles........... ‘13 


MELCHERS. 


Caisse Rouge, 15 grandes bouteilles........ .25 
Caisse Verte, 12 demi bouteilles.......... 1.05 


VINS CANADIEN 


css ssossesee : $ 5.00 ar à 
dossiers . 6.00 1. 


Ajoutez®0 cents par gallon; 5 cehts par bouteille pour le vin; 25 
ceuts par gallon pour erûche; $1.50 pour fût de 5 gallons. 
Commandes expédiées par expresse ou fret, que là où il 
agent de gare, pas de C.O.D. _ lus 
Envoyez le montant nécessaire: soit par mandat, lettre enregis- 
échange. 


trée ou chèque accepté avec 
Demandez notre liste de prix 


Bovril maintient a 
un C PEU ÉLEVÉ les comptes de 


magasin Enrichissez tous vos 
potages et vos sauces avec du Bovril. Une bouteille de Bovril 
contient toute une pièce de bœuf. Bovril fait des nerfs et du 
sang dix et vingt fois plus que la quantité qu'on en boit. Bo- 
vril veut dire plus de force—et moins de dépense. 1 


| Abonnez-vous au ‘“MANI TOBA”’ $L00 par année. 


DESJARDINS 


Directeurs de 
FUNERAILLES 


Seuls Entrepreneurs Canadiens-français 
Ambulance jour et nuit 


314 AVENUE TAOHE 


AVENUE PROVENCHER 
Entre le pont de la Seine et le C.N.R. 
: Téléphones Main 2625-—2626 


Fabricants de 
Portes, a à Cadres, Moulures, 
is 


co: : 
Bois de sciage, lattes, lattes métalli- 
ques, pierre pour fondations, pierre 
concassée, chaux, ciment, sable, gra- 
vier, papier à bâtisses et à couvertu- 
res, matériaux pour enduits, ferron- 
nerie pour bâtisses, clous, vitres. 
Enfin tout ce qui entre dans la cons- 
truction d'une bâtisse 
Carrière de gravier : Bird’s Hill, Man. 
Carrière de sable: Ste-Anne, Man. 


Toute personne.se trouvant seul chef 
de famille ou tout individu mäle de 
plus de 18 ans, pourra prendre comme 
homestead un quart de section de ter- 
re de l'Etat disponible au Manitoba, 
dans la Saskatcliewun où dans l’Alber- 
ta, Le postulant devra se présenter 
en personne à l'agence. cù à la sous- 
agence des terres du Dorniuion pour le 
d L'entrée par procuration 
pourra être faite à n'importe rm 
agence, mais aux sous-agences, 
certaines emdiisns, 


année r 
Un colon peut demeurer à neuf milles 
de son homestead sur une ferme d'au 
moins 80 acres sous certaines condi- 
tions; une maison habitable doit être 
construite sur le homestead à moins 
que la condition de résidence ne soit 
accomplie dans le voisinage. 

Dans certains districts un colon 
dont les affaires vont bien aura droit 
de préemption sur un quart de section 
se trouvant à côté de son homestead, 
Prix, $3.00 l’acre. 

DEVOIR—Devra résider six mois 
chaque année au cours de trois ans à 
partir de la date de l'entrée du homes- 
tead et 50 acres de culture en plus. 
La patente pour la préemption peut 
‘tre obtenue en même que celle 
du homestead sous certa <ondi- 
tions. 

Un colon qui aurait forfait ses droits 
de colon en ne pouvant obtenir sa pré- 
emption pourra acheter un homestead 
dans certains districts. Prix, $3.00 de 
l’acre. 

DEVOIR—Rester six mois dans cha- 
cun des trois ans, cultiver cinquante 
acres et bâtir un maison valant $300. 

La quantité d’acres à cultiver peut 
être réduite en cas de terrains rocail- 
leux, trop durs ou en broussailles. On 
pourra sous certaines conditions rem- 
placer la culture par l'élevage des 


animaux. 
W. W. CORY, 
Sous-ministre de l'Intérieur. 


N.B.—La publication non-zuÜtorisée 
de cette annonce ne sera pas payée. 


————————————————— 


N. PIROTTON 


Manufacturier de 
MONUMENTS FUNERAIRES 
141 Rue Dubuc, Norwood 


La seule maison française du Ma- 


Cusson Agencies, Ltd 


3108 Blvd. St-Laurent, 
 Longue- 4023 Notre-Dame KE. Laurier, 1800 Blvd. -Laurent. 
Maisonneuve, 545 Ontario, Mais. Emard. 11 Be. Monte 
ND. s Orlne 208 Me Déuerte vw Re rame Dame, Viauville. 
is : LE 
Ouest, 629 Notre-Dame O. Villeray. 3326 StHubert 


pour les Voyageurs, 
ouvre des crédits 


N/LEVEILLE, Gérant, Suceursale de Saint-Boniface. : 


— ee 


ee NN 


Librairies Keroack | 
En Gros et en Detail | 


Ces deux etablissements possèdent un grand assortiment | 
de livres de classe, de littérature française et anglaise, pape- 
terie, garniture de bureaux, cadres, images, articles de | 
piété et de fantaisie, tapisserie, encres, fleurs | 
bronzes d'églises, etc.. à très bas prix, à cause de l'importa- 1 
tion directe. Nous avons le meilleur choix de cartes pesta- 

les illustrées. Remises spéciales aux communautés religieuses 

aux commissaires et aux instituteurs. Je! Vi 


Les command:s reçues par la poste promptement exécutées. || 
s tt 


M. KEROACK 


| 

Il 
Phone Main 3140 || 
| 

| 


224 Rue Main = : A WINN ll 
52 Rue Dumoulin, - —  ST.BON LAVE | 


Assurances 


SEULS AGENTS EMETTANT DES POLiOES EN FRANÇAIS 
Représentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 
GOUVERNEMENT CANADIEN 


et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans 
Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-Boxrrace. TEL, Marx 4372 


The Guilbault Co. 


DE TRAVAUX PUBLICS 


8 EN GROS ET EN DETAIL: BOÏg. 
DE CHAUFFAGE DE TOUTES S0R 
CHARBON DUR ET MOU 


nitoba. Soumissions pour ins- MATERIAUX DE CONSTRUOT'ON, tels que: Gravier, Sable 


e de mo- 


criptions et redressag 


numents. Tél. résid., M. 3606 | Burgaux xr Cours : 


Lamontagne, Mae & Cie ram 


Pierre, Ciment, Chaux, Plâtre, Tuyaux d'égoûts, etc. 


Estimations fournies 
Norwood—Saint-Boniface 

Bureaux. Main 604 . 

Cours à bois, M. 7442 B. de Poste, 148 


eauss sois «À TL AIRE & BLEAU 


Viandes fraîches et salées 
aux plus BAS PRIX. 


CR —— 


Nous achetons tous les pro- 
duits de la ferme à des prix 
raisonnables. 


QUINCAILLIERS 
Vous trouveres à notre établissement une ligne comylète de 
QUINCAILLERIE, FERBLANTERIE, FERRONNERIE 
HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 


Nous avons aussi les peintures préparées de ; 
SHERWIN WILLIAMS 
Aussi leur Blanc de Plomb et les Vernis qui sont sans contre 
dit les msilleurs du continent a uéricain.Broche barhelée 


25 Ave. Provencher | Corde à lieuse (Binder twine), ete. Boutique de Ferblanteri 


Tel. Main 3321 
G. A. MAHER, 
Gerant. 


Fumesz le tabac BELGICA 


LL ALLAIRE & BLEAU, 


attachée à l'établissement. Montage de 
Psêles et posage de Fournaises à air chaud, une spécialité 
Nous sommes aussi agents d'Assurance contre le Feu 


bo 
frères”, surtout sous la idence 
À. Een chef. Oui, qu'il fait bon 

sentir que tous, religieux, + 


“mer mieux : nous en avons tant 
f in à notre époque si troublée. 
* sMnis. Monseigneur, cette petite 
fête a un je but, ou nn 
voulu exprimer d’une facon 
tangible nos ssntiments envers vo- 
tré ne. L'occasion s’est pré- 
sehiée belle, et vos amis sont on ne 
péut plus de vous offrir 
aujourd'hui l: limousine qui vous 
a conduit de Saitn-Boniface à 
l'Hôtellerie de la Troppe. Nous 
Vaurions voulu encore plus belle. 
Telle qu'elle est, cependant, nous 
avons la certitude que Votre Gran- 
deur daignera l’accepter comme 
un témoignage de religieuse et pa- 
triotique admiration. 

Veuillez, Monseigneur, ne re- 
tour, faire descendre sur nous et 
sur nos familles les bénédictions de 
notre Père Céleste. 

Vos amis tiilialement dévoués, 

Hôtellerie de N.-D. 
des Prairies, 
9 octobre 1916. 

La limousine offerte à Sa Gran- 
deur est une magnifique machine 
d’un très beau style; on y a ajouté 
lés armes de Mgr de Saint-Boni- 
face et une plaque commémorati- 
ve. Mzgr l’Archevèque s'est décla- 
ré très sensible à la marque de 
filiale attention que comporte ce 
cadeau et en a exprimé sa gratitu- 
de en un fort aimable discour# 


‘‘Feuilles d'érable’’, samedi 


Excellente journée ! Malgré un 
gros ciel sombre et une acariâtre 
bise d'automne. les dames Patron- 
nesses de l’Hospice Taché ont àis- 
tribué braverment leurs jolies es- 
couades de quêteuses sur toute la 
ville, La charité publique ne se 
lasse pas, puisque les escarcelles se 
sont remplies rapidement. On ne 
connaît pas encore le chiffre total 
des recettes, mais ce ne sern pas 
loin de $2,000-—<e qui, dans l'état 
de gêne qui sévit, est un résultat 
superbe. 

Nous applandissons à cette géné- 
rosité du publie. Nous applaudis- 


‘ sons aussi au dévouement des da- 


mes Patronneses: elles ont eu un 

courgge particulier à organiser 

cette journée ; elles ont eu.disons-le | 
donc, à surmonter l'espèce de dé- 
faveur, imméritée du reste, qui en- | 
toure les tag-days depuis un cer- 

tain temps. Madame Lambert et 

ses zælées collaboratrices peuvent 

être satisfaites, car le succès a cou- 

ronné leurs efforts. 


MARIAGES 


Hier matin, avait lieu le maria- 
de monsieur Arthur Lemay, fils 
îe M. Alphonse Lemay, avec ma- 
demoiselle Blanche Provencher, 
fille de M. J. E. Provencher, de | 
cette ville. 
La bénédictica nuptiale à été | 
donnée aux nouveaux époux par 
Sa Grandeur Mgr l’Archevêque de | 
Saint-Boniface, oncle du marié, | 
dans la chapelle privée du palus | 
M. et Mme Artbur Lemay sunt | 
ur un voyage de noces 


maine st. 


vince de Québec. 
L 2] 


aimée et vénérée par un nombreux 
cercle de connaissances qui sym- 
pathisent vivement avec 
époux et ses enfants . 

Les funérailles ont eu lieu lun- 
di matin à l'Orphelinat St-Joseph; 
la dépouille mortelle a été enter- 
rée dans le cimetière de Ste-Marie. 
C’est le Révérend Père Comeault, 
O.M.I., qui a chanté la messe de 
Requiem. 

Nous offrons à M. Gagnon et à 
la famille nos profondes condolé- 
ances. 


M. HENRI CORBEIL 

Vendredi dernier décédait subi- 
tement à Saint-Boniface, monsieur 
Henri Corbeil, âgé de 66 ans. 

M. Corbeil était un “ancien” de 
Saint-Boniface, estimé de tous 
ceux qui le connaissaient. 

Nous offrons à la famille nos 
très profondes sympathies. 

Les funérailles ont eu lieu lun- 
di matin à la cathédrale. Les por- 
teurs étaient MM. J. A. F. Bleau, 
O. Milord, T. Pelletier, J. A. Bi- 
ron, F. Desourdis, J. N. Senez, Jos. 
Coutu, P. Gagnon. La messe de 
requiem a été chantée par M. l'ab- 
bé Gagnon, avec comme diacre, M. 
l'abbé Primeau et comme sous- 
diacre, M. l’abbé Quackman. Les 
membres de l'A. C. B. M., société 
dont M. Corbeil faisait partie, 
étaient aussi présent aux funérai 
les. 


DECES 


M. et Mme Frédéric Paquin, de 
cette ville, ont eu la douleur de 
perdre un bébé, décédé et enterré 
la semaine dernière. Nous leur 
offrons notre très cordiale sympa- 
thie. 


ARS EEE à ES 
LE R. P. LECOQ, O.M.I. 


Le R. P. Lecoq, O.M.T., est arri- 
vé de Cross Lake la semaine der- 
nière et demeurera au Juniorat des 
RR. PP. Oblats à Saint-Boniface. 
Le bon Père a laissé à Cross Lake 
les plus affectueux souvenirs; et 
l'Ecole qu'il vient d’y construire 
pour les sauvages dira son zèle 
pour les âmes et son talent dans 
l'édification des œuvres de bien- 
faisance, 


Chez Nous 


ET 


autour de Nous 


M. l'échevin Pelletier et mada- | 


me Pelletier sont revenus la semai- 


| ne dernière d'une promenade de 


quelques semaines dans la pro- 


Mademoiselle Adams, d’'Ed- 
monton, est en ce moment l’hôtes- 
se de M. et Mme Isaie Lavoie, ave- 
nue Provencher. 


Nous regrettons d'apprendre que 
M. J. P. Tremblay, de Winnipeg, 
s'est fracturé accidentellement le 
poignet en voulant faire fonction- 
ner le démerreur de son automa- 
bile, et devra garder sa chambre 
pendant plusieurs jours. 


M. Paul Salé vient de reprendre 


la Cathédrale ; M. 
Pépin le remplacera à l'orgue. 


M. Henri Lacerte, avocat. de 


Winnipeg, vient d'avoir la visite | 


de son frère, M. Philippe Lacerte, 
de Montréal. 


M. J. H. Daignault. de Stony 


Hier matin M. André Brodeur, | Mountain, vient de se démettre de 


mademor- 


de Winnipeg, é t 
sælle Lueie Brilé, de Walhalla, 


Dakota-nord, et bellesœur de M | La 
le docteur N. A. Laurendeu, de | la septième 
cette ville. her 4 a eu lieu | Canadiens-français, a eu liou hier 


à la 


sa fonction de juge-de-paix. 


soir, dans la nouvelle la 


Lavoie, 


son” 


son srpee de directeur du chœur de | 
le profesur | 


première partie de carte de | 


retourner chez 


le gouvernement fédéral fait 
construire à*Tra a un éléva- 
teur temporaire, à sera prêt 
avant la clôture de la navigation. 
On fera l’éléväteur permanent l’an 
rochain, et il sera d’une capacité 
1000,000 minots. 


On annonce que le soldat J. 
Allard, de la 36ème batterie de 
Saint-Boniface, vient d’être blessé 
sur le champ de bataille en Fran- 
ce. M. Guillaume Charette, qui 
appartenait aussi à la 36ème batte- 


rie, se remet de sa blessure et 


est, nous dit-on, en pleine voie de 
convalescétice, 


Ce soir aura lieu l'installation 
des officiers de l'Ordre des Fores- 
tiers Catholiques, Cour Taché. Ces 
officiers sont les suivants : Chef 
Ranger, J. A. Prendergast; Vice- 
chef Ranger, Jos. Senez; Ex-vice- 
chef Ranger; J. A. Marion ; Secré- 
taire-archiviste, Georges Levêque ; 
Secrétairefinancier, N. C. Jutras; 
Secrétaire-trésrier,  L.  Langle- 
ment ; Syndies: MM. Toupin, Pha- 


+ 


neuf et Patry: 


ee 

Comme quoi il ne faut pas agir 
sans réflexion et sous l’impulsion 
du moment : après une tempête 
de grêle, cet automne, un cultiva- 
teur de la région de Calgary décla- 
ra qu vendrait sa ferme, avec la 
récolte par-dessus le marché, à qui- 
conque voudrait l’acheter pour $5 
l’acre. Son voisin Godfrey prit au 
mot notre habitant mécontent, lui 
acheta sa terre et paya $20.00 pour 
sceller le marché. Le vendeur, un 
nommé Marshall, ne tarda pas à 
regretter son acte, et il s'est mis à 
faire sa récolte. 

L'acheteur vient d'obtenir une 
injonction contre Marshall, qui a 
dû abandonner la récolte, jus- 
qu'après règlement par la Cour. 


AU SACRE-COEUR 


Les séries de whist au profit de 
l'école du Sacré-Cœur se poursui- 
vent avec entrain. Hier soir la 
partie organisée par la société St- 
Jean-Baptiste a remporté un grand 
succès. Les prix ont été gagnés, 
chez les dames, par Madame Bru- 
neau ; consolation par Mile Coste ; 
chez les messieurs, par M. A. J. La- 
gacé ; consolation, par M. A. Prud’- 
homme. 

La prochaine soirée aura lieu 
mardi prochain, le 16, sous les aus- 
pices des Enfants de Marie. 


SEANCE BELGE 


Nous publions, avec beaucoup 
d'empressement le programme de 
la séance qui sera donnée au Club 
Belge le 14 du courant par un 
groupe d'artistes bien connus, au 
bénéfice des victimes de la guerre 

ten Belgique. 

| Prononcer le nom de la Belgique 
let des victimes belges, c'est faire 
| naître la sympathie autour d'une 
|entreprise. Donc ! salle comble s'il 
vous plait, samedi soir, pour enten- 
dre et applaudir le beau program- 
me suivant : 


PROGRAMME 
1. a) Ouverture. 
b) Marche. 
Fanfare de Saint-Boniface 
2. Bienvenue— Welkomrede. 
M. Aug. Van Raes 
ler Vice-président de la Société de 
Secours 
3. Vlaamsch Lied. Ch. Van Hoorenbeck 
4. Komiek Duet .. .. ..Tony & Cecile 
5. Variations pour piano. 
Mile Clarisse Dion 
Elève de Mile Jeanne Poirier de 
Saint-Boniface 


| 6. Marche. 


Fanfare de Saint-Boniface 
ENTR'ACTE 


| 7. “LE POILC” : 
| 
| Comédie en un acte de M. Hennequin 


Sous ls direction de 
M. J. Grymonpré 


Nolle, de knecht .. .. 
Brabançonne, Marseillaise God Save 
the King 
Accompagnateur : Emile Elias, Pré- 
sident du Club Belge. 
Le. président du comité des fêtes : 
Louis De Nobele. 


REMERCIEMENTS 


Avant même de connaître le ré- 
sultat, nos profonds remerciements 
s’adressaient déjà à nos bonnes Da- 
mes Patronneses qui ont été les 
organisatrices très actives de ce 


jour de bienfaisance. En dépit des | #2 


nombreuses ras qu’elles … 
rencontrées dans l’organisation de 
ce “Tag Day’, leur dévouement 
s’est fait généreux et il est couron- 
né un magnifique succès. Le 
plein montant ne nous est pas en- 
core entièrement connu puisque le 
revenu de quelques districts n’est 
pas rentré, mais disons dès mainte- 
nant, et avec fierté, que de Saifit- 
Boniface nous revient le beau chif- 
fret de près de 700 piastres, et de 
Norwood près de 200. En y-ajou- 
tant Winnipeg et ses environs, la 
splendide somme re _Jes 
2,000 dollars. Pour la première 
fois que nous recourons à cette in- 
dustrie, “Tag Day”, nous recueil- 
lons une te aumône et 
c’est avéc reconanissance et grand 
contentement, que nous la verse- 
rons dans la banqüe du pauvre. 

A notre bien,ghère Présidente, à 
nos in Bienfaitrices de 
Saint-Boniface , qui -ont travaillé 
vaillamment peur obtenir ce ma- 
gnifique résultat, aux bonnes de- 
moiselles qui les ont si aimable- 
ment secondées, à toutes les per- 
sonnes qui ont bien voulu prêter 
un généreux concours à cette œu- 
vre de charité, nous adressons le 
plus humble, mais le plus recon- 
naissant merci. À tous ceux qui 
ont laissé tomber les dix centins 
dans la boîte des gentilles soliciteu- 
ses qu'il nous soit permis de leur 
rappeler que la charité n’est jamais 
sans récompense. ‘Celui qui ver- 
se dans la main du pauvre s’amas- 
se un trésor dans le ciel.” 


LES SOEURS GRISES 


de la Maison Provinciale, 
Saint-Boniface. 


COUR TACHE No. 252 
C. 0. F. 


A une assemblée régulière de la 
Cour Taché No. 252 de l'Ordre des 
Forestiers Catholiques, la résolu- 
tion suivante a été adoptée : 

“Proposé par le frère J. N. Se- 
nez V.C.R., appuyé par le frère 
Bellavance D.H.C.R., qu’il soit ré- 
solu : 

lo. Que la Cour Taché No. 252 
de l'Ordre des Forestiers Catholi- 

ues à appris avec la plus profon- 
de douleur la mort du frère 
Edouard Guilbault. 

20. Que dans le but de partici- 
per au deuil qu'inspire la mort du 
frère défunt, la charte de la Cour 
soit voilée de noir pendant trente 
Jours. 

30. La Cour envoie à Madame 
Guilbault, à sa famille, l’expres- 
sion la plus vive de ces sincères et 
profondes sympathies. 

40. Que copies des présentes 
soient envoyées à la famille et à la 
presse. 


Certifié vraie copie, 
J. A. PRENDERGAST, 
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Schultze-Graevernitz, où il est en- 
Er Ame de lier la Belgique à 
’A e. Ne 
- Berlin croit aux résistances in- 
définies et c’est tout naturel. Mais 
il y a une chose dont il est égale- 
ment bien convaincu : c’est que 
les alliés ont une confiance plus 
grande que jamais dans leur vic- 
toire Est-il vraisemblable 
ue le gouvernement de Berlin ait 
choisi ce moment pour faire pré- 
senter au roi Albert des conditions 
de paix ne comprenant pas même 
la restauration intégrale de ia Ser- 
bie dévastée par les Germano-Bul- 
res ? 
L’attitude des alliés n’a va- 
rié . . ans, car cri 
respond à espérances dont le 
temps a fait des certitudes. Moins 
que jamais lés puissances de l’En- 
tente sont prêtes à entrer en pour- 
lefs avec les empires du centre. 
canons des alliés n’ont pas ac- 
compli encore! toute leur besogne. 
Mais ils finiront bientôt, espérons- 
le, par faire taire les obusiers alle. 
mands. 


Pour les droits de toutes les 
nations 


Londres, 9.—‘Nous sommes dé- 
sireux de restaurer en entier la 
vieille amitié et les intérêts com- 
merciaux entre les deux pays,” a 
déclaré lord Robert Cecil, ministre 
du Commerce, dans une interview 
avec un représentant de la Presse 
associée, en réponse à la récente 
déclaration faite par M. Ilam- 
marksjald, premier ministre de la 
Suède. . 

Répondant à l’assertion du pre- 
mier ministre de la Suèd2 que la 
Grande-Bretagne limite arbitraire- 
ment les importations en Suéde, 
lord Robert dit que la Grande-Bre- 
tagne a toujours été et est encore 
prête à entrer de nouveau en pour- 
parlers avec la Suède au sujet 
d’une entente commerciale, dans 
lequel cas il sera pourvu à tous les 
besoins de la Suède, besoins qui 
sont, admet le ministre, plus 
grands maintenant qu'avant la 
guerre, étant donné le développe- 
ment de ses industries. 

Le ministre du commerce a dé- 
claré incidemment que la liste noi- 
re anglaise ne viole aucun règle- 
ment de loi ou d'équité, et il a 
ajouté : 

“Nous faisons cette guerre pour 
revendiquer les droits de toutes les 
nations de se développer elles-mê- 
mes librement et sans être empê- 
chées par la menace d’uné agres- 
sion militaire. Nous ne demandons 
aucune faveur aux neutres. Mais 
nous leur demandons de ne pas 
entraver nos droits de belligérant: 
dans le combat de vie ou de mort 
que nous livrons, nos alliés et Lous. 

“Le premier ministre déclare 
qu’il est opposé à toute médiation 
cela pouvant compromettre l’Alle- 
magne et soulever des suspicions 
de la part de la Suéde, à présent, 
chez les Alliés de l’Entente. Pour 
ce qui est de l'Allemagne, je ne 
suis pas en mesure de parler, mais 
pour nous et nos alliés, je peux dire 
que nous n'avons pas voulu cette 
guerre, mais qu'y étant entrés à re- 
gret, nous sommes maintenant dé- 
terminés à obtenir une vietoire qui 
assurera une paix durable. 

“Le premier ministre dit qu'il 
abonde dans le sens de 1: protesta. 
tion des Américains contre la liste 
noire mais j'observe, avec quelque 
surprise, qu'il ne fait aucune allu- 
sion à son attitude concernant la 
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anglaise, 
Choice”, par acteurs d’Angle- 
terre; sièges: $1.50 à 25e. 


Winnipeg, rue Notre Dame- 
ouest, Téléphone Garry 174—Ac- 
teurs permanents; matinées : les 
mardis, jeudis, samedis. Prix : 
25e; le soir, les prix sont 15c à 
50 cts. Cette semaine : 

“Inside the Lines”; la semaine 
prochaine, “The Christian.” 


A l'Orpheum, rue Fort—V aude- 
ville : matinées à 2.15 hrs. et le 
soir à 8.15 hrs ; le guichet aux 
billets est ouvert de 10 
hrs. p.m. On peut retenir ses bil- 
lets par téléphoné, No. 698 Main. 
Prix : matinée 25e; soir, 15, 25, 
35, 50, 75 cts. Programme pour 
la semaine prochaine : 

Mile Sarah Pudden, “The Clod”, 
petit drame; Craig Campbelle, te- 
nor; Vanda Hoff, danses orienta- 
les, musique par Betalo Rubina & 

ie; Raymond et Vaverly, plai- 
santeries; Nate Lincolm, magicien 
anglais; M. Brivhtons, danse ; vues 
animées et orchestre. 


Vaudevilie Pant 
Est. Téléphone No. 660 Main ; 
trois représentations jour, à 
2.30 hrs, 8 hrs. et 9.40 | hrs. p.m. 
Prix: de 10 à 25 cts. Programme 
pour cette semaine : 

“The London Singing Bell 
Ringers”; “The Betting Bettys”, 
comédie musicale; Olive Briscoe, 
comédienne; Smith et Kaufman : 


Sigsbee’s Acrobatic Dogs,; vues 
et orchestre. 


J. A. HEBERT 


IMMEUBLES LOYERS 
ASSURANCES 
273} Avenue du Portage 
Tél. Main 4576  WINNIPEG 


es, rue Market 


faire beaucoup plus grave pour les 
neutres, 
“Quant à la liste noire, elle eat 
justifiée parce que cela à pour but 
d'empêcher les sujets anglais de 
trafiquer avec les firmes enr.emijes. 
La prenne du premier ministre 
de la Suède ou de tout autre neu- 
tre, disant que nous devrions 
contraindre les firmes anglaises à 
aider le commerce ennemi alors 
que leur pays est engagé dans un 
combat de vie ou de mort, est une 
prétention qui n’a pas de précé/ 
dent et qui ne peut être admise. 
“Le fait, par le gouvernement 
anglais, d'empêcher ses propres su- 
jets d'aider le commerce ennemi, 


n S'adresser à madame 
Gauvin, suite 1, Edifice Le Mani- 
toba, Saint-Boniface. 


A vendre.—2 fermes cultivées, 
clôturées et bâties, se prêteraient 
admirablement à la culture mixte, 
à 3 milles d’une station et 65 mil- 
les de Winnipeg. $7.00 l'acre, 
$500 comptant. Termes très faci- 
les. S'adresser aux bureaux du 
Manitoba. 


A louer.—Deux logements fans 
l’Edifice du Manitoba : 


oge- 
ment de 2? chambh 0 
de et un autre de 3 chambres 


avec chambre de bain. 


Servante. — On demande une 
bonne servante, sachant faire la 
euisine. Pas d'enfants. S'adresser 
à madame C. A. Gareau, 410, rue 
du Collège, Saint-Boniface, 


Servante. — On demande une 


servante pour ou général. 
S’adresser à Madame teur La- 
chance, 4, rue Hamel, Saint-Poni- 
face. es 45 


Immeubles— Prêts — Loyers 
ASSURANCES 


Coin Provencher et Aulneau 


Tél. Main 9068 


Sr-Bontracz 


MAISON COLLIN 


98 AVE. PROVENCHER 
(En face de l'Hôtel-de-Ville) 


2 a 
Toujours en mains un assurti- 
: meut complet de: 
EPICERIES, 
PROVISIONS, 


FARINE, SON, 
GRU, ETC., ETC. 
Tabac canadien à des prix défiant 
toute compétition. 
Ecrivez-nous et demandez nôs 
nous vous répo 


Satisfaction garantie. Livraison faite 
promptement. 

Téléphone Main 6868. 

UNION METISSE 

I1 y aura réunion des membres de 
l’Union Nationale Métisse du Mani- 
toba, le dimanche, 15 octobre 1916, 
dans la Salle Lavoie, à Saint-Boniface, 
27, rue Dumoulin, à 2 heures très pré- 
cises de l'après-midi. 

Tous les Métis sont instamment 
priés d'y assister. 


ALEX. RIEL, 

49-50 Président. 
ne — 
ne viole aucune règle de loi, d’é- 
quité ou de morale, et c’est une 
récaution élémentaire prise dans 
intérêt de la sauvegarde natid- 
nale. 


NOTICE 


Rural Municipality of Labroquerie 
SALE OF LANDS FOR ARREARS OF TAXES 


By virtue of a warrant issued by t 


La Broquerie in the Province of Manitoba, under his hand and the co 
seal of the said Municipality, to me directed, 


eenth (18) day of September, A.D. 1916, 


be Reeve of the Rural Municipality of 
ate 
and bearing date of the eight- 
commanding me to levy on the several 


parcels of land hereïnafter mentioned and described, for the arrears of taxes 
due thereon with costs. 1 do hereby give notice that unless the said arrears 


of taxes and costs are sooner 
ber, 1916, 


paid, I will on the thirtieth (30) day of Octo- 
at the Council Chamber, in the village of La Broquerie in the said 


Municipality, at the hour of two o'clock, in the afternoon, proceed to sell by 


publie auction the said lands for arrea 


Description 


acres 
Sec. Twp. Rge more Arrears of Cost Total 


rs of taxes and costs. 


Pt. 
or less Taxes 
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